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Jacques DUÈZE Ascendant  

 Allié  

Élu pape, sous le nom de Jean XXII, en 1316 
 
 

Frère de notre ancêtre  Huguette Duèze
 
 
 
 
 
 
 

 
 Portrait de Jean XXII par Henri Ségur  

Palais des papes Avignon 
écartelé aux 1 et 4 d'azur à un 

lion d'or; aux 2 et 3 d'or à deux 
fasces de gueules 

 

 
 

Jacques Duèze, né en 1244 à Cahors, mort en 1334 en Avignon, est issu d’une famille de 
bourgeois aisés de Cahors selon les uns ou est fils d’un cordonnier modeste selon d’autres1. 

Après de belles études chez les dominicains à Cahors puis à la faculté de droit à Montpellier et de 
théologie à Paris, il enseigne à Toulouse. 

Il revient à Cahors où il est nommé archiprêtre puis est successivement chanoine de Saint-Front à 
Périgueux, archiprêtre de Sarlat et doyen du Puy. 

Clerc de Charles II d’Anjou, il fait partie de l’entourage de son fils, futur saint Louis d’Anjou. 

Évêque de Fréjus en 1300, il est appelé par le roi de Naples pour être chancelier du royaume de 
Sicile en 1308. Il est nommé évêque d’Avignon en 1310 puis de Porto en 1313. 

Après la mort de Clément V, le Sacré Collège se réunit à Carpentras le 1er mai 1314 pour élire un 
nouveau pape. Divers évènements font que pendant deux ans la chrétienté reste sans pape et qu’il 
fallut attendre le 7 août 1316 pour que Jacques Duèze, en qui ses confrères voyaient un vieillard 
de transition, soit élu. 

Or son aspect chétif, sa petite taille, son teint pâle et sa voix fluette cachaient une robuste santé 
renforcée par une remarquable hygiène de vie. Le pape mourut à 90 ans après 18 ans de 

                                                 
1 Il y a du vrai dans les deux. Son père était peut-être savetier et il apparait dans les registres de la ville parmi les 
plus fort imposés, donc un des plus riches habitants. 
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pontificat qui fut le plus long de tous les papes d’Avignon et l'un des plus marquants par son 
énergie réformatrice. 

 

Pour le prédécesseur de Jean XXII, Avignon avait été plutôt une halte qu’une résidence. Au 
contraire Jean XXII fut le pape qui s’implanta effectivement à Avignon. D’emblée, le nouveau 
pape s’impose comme un remarquable administrateur et un grand bâtisseur. À peine installé, il 
fait construire un château neuf, dans ce qui allait devenir Châteauneuf-du-Pape : les travaux vont 
durer 16 ans. Dans le même temps, le pontife fait planter, par des vignerons venus de Cahors, le 
premier vignoble pontifical. On dit que c’est encore l’amour du bon vin qui décide sa Sainteté, en 
1317, à acquérir auprès de Jean II, Dauphin du Viennois, le terroir et la ville de Valréas. À la 
même période le pontife fait construire d’autres châteaux neufs à Bédarrides, Barbentane, Noves, 
Châteauneuf-de Gadagne et Saint-Laurent-des-Arbres. 

Le pape restructure les diocèses occitans, réorganise le Comtat Venaissain, mene la croisade dite 
des Pastoureaux, expulse des juifs d’Avignon et du Comtat. 

Mais la grande œuvre de Jean XXII est la réforme de la fiscalité pontificale qui remplit les caisses 
de l'Église. Il lutte avec énergie contre les déviances et les hérésies, excommunie les adversaires de 
l'Église et soumet les déviances de franciscains. 

Le pape Jean XXII excommunie l'empereur Louis IV de Bavière, qui nomme en 1328 un 
nouveau pape à Rome, un moine franciscain, l'antipape Nicolas V. Louis IV se soumet peu après 
et Nicolas est fait prisonnier. Le pape le traita en ami et le garda en ennemi  dans les geôles d'Avignon 
où il mourut en 1333. 

Il eut de même des divergences avec le roi Robert, comte de Provence, qui poussèrent dans 
l’opposition ce soutien traditionnel du Saint-Siège. 

Bien qu’il fût attentif à éviter les controverses, Jean XXII provoqua un grave différend qui eut un 
grand retentissement. Ce bourreau de travail et remarquable gestionnaire décide de se mêler de 
théologie et fait en 1331 une bulle au sens propre et figuré sur la vision béatifique. 

Le 4 décembre 1334, à l'aube, Jean XXII mourait à 90 ans. Ainsi disparaissait un pape d’une 
conduite irréprochable, doué d’une puissance de travail exceptionnelle. Contrairement à ce qui a 
pu être affirmé, il ne s’adonna pas aux sciences occultes ; il accorda cependant, comme ses 
contemporains un certain crédit aux « cornes » et aux « langues de serpents » destinées à déceler la 
présence de poisons dans les aliments.  

Jean XXII a été avant tout le grand organisateur de l'administration pontificale et de la 
structuration du fonctionnement ordinaire de l'Église. Il a étendu la réserve des collations, mis en 
place une fiscalité sur les bénéfices, créé les rouages d'un gouvernement central. Il se montra un 
excellent gestionnaire et laissa une trésorerie importante à son successeur. 
 
 
 
 
 
 
Huguette Duèze était mère d’Arnaud de Trian, père de Louis, père de Raymond, père d’Anne, 
mère de Jean de Sassenage, père de Françoise, mère de Bernardin de Clermont, père d’Antine 
III, père d’Henri, père de Charles-Henri, père d’Isabelle, mère de Françoise de Beauvau, mère 
de Jean-Armand de Voyer de Paulmy, père de Marie-Françoise, mère d’Anne-Yvonnette 
Rivié de Riquebourg, mère de Monique de Gouy d’Arsy, mère d’Arsène O’Mahony, père de 
Maurice, mère d’Yvonne, mère de Monique Bougrain, mère de Dominique Barbier … 


